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L’éthique est basée sur le dia-
logue et la coopération. Le ré-
seau Alpages sentinelles1 a vu

le jour après que des années de sé-
cheresse successives aient affecté les
Alpes du sud et conduit à des chan-
gements de pratiques pastorales pou-
vant mettre en cause les végétations.
Devant ce constat, fin 2005, la com-
mission Agriculture du Parc national
des Écrins a reconnu l’alpage comme
un espace de coresponsabilité entre
les éleveurs et les gestionnaires du
parc. Une posture qui a conduit à l’éla-
boration de ce programme dont le
maître-mot est partager.
Partager, car le dispositif associe éle-
veurs et bergers, techniciens agri-
coles et pastoralistes, chercheurs
(écologues, agronomes, climato-
logues…) et gestionnaires d’espaces
protégés. Partager, car le programme
vise la production et l’acquisition de
connaissances et références tech-
niques sur les dynamiques et les pro-

Les alpages sentinelles
MILIEUX SEMI-NATURELS ET CHANGEMENT CLIMATIQUE

nierie territoriale constitue d’ail-
leurs un des aspects les plus origi-
naux du réseau Alpages sentinelles.

Un réseau d’actions, 
pas un observatoire passif
Pour comprendre et agir à bon es-
cient, des analyses croisées sont en-
treprises : elles prennent en compte
les conditions climatiques, les dy-
namiques des milieux semi-natu-
rels (en termes de biodiversité et de
ressource pastorale), les pratiques
et la gestion pastorale de l’alpage
ainsi que les logiques de fonction-
nement des exploitations agricoles.
Les indicateurs techniques sont
confrontés aux perceptions et aux
savoirs des éleveurs et des bergers.
Notamment par l’organisation de
rencontres annuelles visant à met-
tre en débat les résultats et les hy-
pothèses. Dans ce sens, le réseau
Alpages sentinelles n’est pas un ob-
servatoire (au sens classique du

Pour anticiper l’impact des aléas climatiques et permettre les changements de
pratiques pastorales tout en gérant durablement les milieux, un réseau Alpages
sentinelles a été mis en place. Le dispositif associe éleveurs et bergers, techniciens
agricoles et pastoralistes, chercheurs et gestionnaires d’espaces protégés.

“
Le réseau Alpages
sentinelles est une
source d’innovations
au plan méthodologique.

Marie Cabrol
Constats partagés sur la végétation.

cessus qui se nouent entre climat,
milieux, pratiques pastorales et sys-
tèmes d’élevage.
Mais il convient également de veil-
ler ; d’être «sentinelle». Les acteurs
du réseau veulent être capables de
percevoir les signaux d’alerte sur des
évolutions et des changements af-
fectant les alpages et les exploita-
tions qui les utilisent. Dans cette op-
tique, le programme met en exergue
des points de vigilance. Il développe
également les moyens d’un ap-
prentissage collectif pour faire fonc-
tionner un outil d’aide à l’analyse et
à la décision. Cette forme d’ingé-
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“
Il s’agit davantage d’un réseau d’actions que d’un
observatoire. Il est possible d’intervenir si un
dysfonctionnement pouvant compromettre une
gestion durable est détecté.

Espaces naturels n° 41 janvier 2013 37

FORUM PROFESSIONNEL I ÉTUDES RECHERCHES

le Laboratoire d’écologie alpine de
Grenoble vise à s’adapter aux
contraintes de terrain et propose
d’estimer rapidement la producti-
vité des pelouses d’alpage à partir
d’une appréciation visuelle des hau-
teurs des couverts végétaux.
Le suivi des pratiques pastorales est
réalisé lors de tournées de fin d’es-
tive, en septembre-octobre. À cette
occasion, les observations sur le ter-
rain permettent d’identifier quelles
plantes ont été consommées par
le troupeau pour déterminer la pres-
sion exercée sur la végétation. Des
notes sont attribuées en référence
à des grilles d’évaluation de la
consommation de la ressource, éla-
borées par le Cerpam (service pas-
toral de la région Paca).
Ces grilles, basées sur le degré de
consommation ou de raclage des
plantes classées selon leur appétence,
sont issues de l’expérience d’éco-
logues et des pastoralistes du Cerpam
et étalonnées à partir de mesures sur
les pelouses subalpines. Elles peu-
vent être associées à un mode de ges-
tion pastorale. Facilement appro-
priables et reproductibles sur
d’autres milieux, elles ont d’ailleurs
été adaptées en Vanoise et testées de
façon probante dans le Vercors.
Cet outil s’avère très intéressant
pour partager un constat de terrain
puis discuter de la gestion de l’al-
page en concertation avec les diffé-
rents acteurs.
Autre exemple, le suivi de l’orga-
nisation spatiale et temporelle des
exploitations est réalisé lors d’en-
tretiens annuels avec les éleveurs.
L’établissement de calendriers de
pâturage pour les différents lots
d’animaux, le suivi des déplacements
de ces troupeaux, localisés sur des
photographies aériennes, et la va-
lorisation technique des carnets
d’enregistrement remplis par les éle-
veurs par obligation administrative
constituent des supports d’échanges
en vue d’évaluer la place de l’alpage
et la contribution des différents types

d’espaces utilisés (alpages, parcours,
prairies pâturées, prés de fauche) à
l’alimentation du troupeau. Tous
ces supports permettent de com-
prendre les logiques des éleveurs,
les raisons de leurs pratiques et la
flexibilité dont ils disposent par rap-
port à l’alpage.

Perspectives
Dix-huit alpages sentinelles et vingt-
cinq couples alpages/exploitations
ont été constitués dans les Écrins
et en Vanoise. Quatre ou cinq al-
pages du Vercors (situés dans la
Réserve naturelle des hauts plateaux
ou classés en zone Natura 2000) de-
vraient rejoindre prochainement ce
réseau. Cet objectif, d’une trentaine
de sites, est sans doute le maximum

gérable avec les moyens actuels tout
en conservant les principes fonda-
teurs des alpages sentinelles.
Cela n’exclut pas cependant une ar-
ticulation avec d’autres sites et d’au-
tres acteurs préoccupés par cette pro-
blématique de «gestion durable des
milieux semi-naturels et change-
ment climatique», qui pourront bé-
néficier des acquis méthodologiques
du réseau Alpages sentinelles. ●
Laurent Dobremez
Cemagref-Irstea
laurent.dobremez@irstea.fr
Muriel Della-Vedova
Parc national des Écrins
Jean-Pierre Legeard
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http://www.ecrins-parcnational.fr/
component/content/article/51/776-
reflexions-partagees-autour-des-
alpages-sentinelles.html

terme). Il est en effet possible d’in-
tervenir si un dysfonctionnement
pouvant compromettre une gestion
durable des milieux pastoraux est
détecté.
Mesure d’importance quand on sait
l’enjeu représenté par les alpages,
patrimoine écologique et culturel
exceptionnel, considéré par les ex-
perts du Giec comme très vulné-
rable au changement climatique.
Ces milieux sont aussi la clé de voûte
de très nombreux systèmes d’éle-
vage des Alpes et de Provence : en-
viron le quart du cheptel bovin et
les trois quarts des ovins de ces ré-
gions montent en alpage.

Protocoles robustes et adaptés
aux conditions de terrain
Le réseau Alpages sentinelles est
source d’innovations au plan mé-
thodologique. Son ambition de sui-
vre les évolutions sur le moyen voire
le long terme l’a conduit à se doter
de protocoles de recueil de données
à la fois robustes, adaptés aux condi-
tions de terrain et réalisables avec
les moyens humains disponibles.
Ainsi, par exemple, en complément
des données de Météo-France, des
pluviomètres relevés par les bergers
ont été installés en alpage car les
orages très localisés peuvent en-
traîner des conditions très diffé-
rentes des mesures effectuées dans
les stations météorologiques. La vi-
tesse de déneigement, qui influe sur
la pousse de l’herbe et la phénolo-
gie des plantes, est étudiée à par-
tir d’un traitement spécifique
d’images satellites Modis disponi-
bles gratuitement sur internet.
Dérivé d’une méthode validée scien-
tifiquement en Australie, et appli-
quée à une variété de milieux her-
bacés, le protocole mis au point par

1. Ce dispositif, qui repose sur la
motivation et le volontariat des
partenaires associés, n’aurait pu se
pérenniser sans le soutien du ministère
en charge de l’environnement, la Datar
et les régions Rhône-Alpes et Paca.

Claire Gondre

Tournée de fin d’estive sur un alpage des Écrins.
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